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um MliSuhMM Mm, IDW prudent 
"! MiiÉrt n'a a** apd •••* ««lit ■érnui. 
DiïfîS ta eiTilKeMtD» HH de. tuiles 
qui feront peut-être fort cari«»o». 

M 
H T a UMi « ntdasd p»M *• bf* sens  dans 

ls aabi.c «a on M ■■■>!■ ta cmue ohei oor- 
,sJ£a*n..    L'-WWUO.    MJI    ta     .tJMlM 
d'un Music-hall «la Min» Aado. la femme de 
chambre de le MeinlU, a fait On lanienteble 
gjaeco One jeune personne, qui ait prob* 
Meinent très t son aise quand olto exerça sa 
ptmMtw aafajta daa cocotte* an voyage a 
aaru au-dessous tl* t honnête moyenut en de- 
venant » art ht» a. Le roensjrer du liofj devra 
■voir de* MA* plai aeanuees. ait «fut atU 
r*r la (ouïe. Jnesna  Aude  IMIfHN  porte - 

■ ,- |   tt*H»Y JAGOT. 

SERVICE   SPECIAL 

Basmstiaas a Teag •? il ta cassais sliaeiB»*» a» 
Marée. Uee réaalon da *OB»raereosl» aHesseada 
de es tel bas M Miraa da*aH esta  M   Uair oaa 
&m dasntisr* a   Gosasasas*   pose aasatta ta 

M daa Uttliaaats mu rapport aa aiamua 
illrt a   la   coafércsce   0» M 

espagnol*  d'octobre  fat*,   mtia  joint do la 
mtaka de Usa rid do 1IM, 

V 
allemand  t sousaetl 

Impérial Un se» tsitnmi tio» 
eftuatlon commerçai:     ' 
nt ucr allouai. 

•aurait deec pin* peétaedr*Me legouverci 
 ass* NtaM... 

■aolea  source*   bu 

NOS 

PAIX OU GUERRE 
La  Conférenca  marocaine 

Paria, 4 janvier. 
Dana M noie da W juin dernier, dit le 

Tcmp», la prince Radotin écrivait : ■ Noua 
«osâmes d avis que la conférence rentrerait 
mena dana l'iotérét de la France, oor elle 
faciliterait »u Maroc de satisfaire aoi désirs 
justifiée do m France qui dans ce cas, obtien 
draient le sanction de l'Europe, attrtl qne ta 

M. de Bllow contre GoiUanma 
Le correspondant puréaien da Tunm Ml 

liuuon a uno euitnde ptss conciliante d* 
l'Allemagne envers la France 

Il «lime que c'est pluièt le prince do Ralow 
qu il laoi rendre leepo—able de le politique 
allemande vie-A-vis da la Ktsnoe. et «sa, 
étant donna le rfteaUat pas trop heureux de 
ortie politique, un refroidi «semant serait 
venu enLra 1 empereur et aon chancelier. 

S'il Importait da p profond ir le* mot if a qui 
poueacnl l'empereur a esil» dernier* anodin»» 
(ion de son ittilult. peut tir» OB u aurait pas 1 
le* reenerch r iraa loin S'il e*t ea rêeliU l'hom- 
me de géai* qui beaucoup de geai U croient, U 
a dû se rendre compte qu'il serait prudent de as 
ooalorroer A lnit\iiab.e ai d'accepter restant» 
englo (rançalse et te» con séquence» pacifique», 
maintenant que toute tentative de la renverser ■ 
êcbeué. Ce aérait leste duo oouverain qui au 

" perdu la raiaoo ail faisait la guerre eiroplr 

O* ataade os Toryrer au Time» «ail réanlt*, 
des information!   reeoas 8e t'as que le sfflan 

1 le aakaraon attendent U réunion da U eoar 
>ienos iMaenini  avec U plus oomaést* La- 
ifUtSSMO. 
La plu* grande partie de la population Indi- 

gène ignora qu «us conférence oeil auT la 
point de ee réunir 

moût parce qu'il os pouvait obtenir u qu'il vou 
Lait On crott aavotr que l'empereur a agi dana 
tes mesure important" auuaat lea  oooaaila  du 

C'est aur ce lerroin que M- lloaiier sent plscé 
dans ton excellente atalarosioti du ltt décera- 
bne. C'est wr M lorrain qu* nons entOfidona 
reeier. Noua avona relevé eouveat dons li 
preaae allemande des propoi qui noue eent 
blsîcnt injustifiés. Mata nons avons enregistre 
aossi, d'abord de la part du chancelier, ensuite 
de la part de I empereur, des aflinnalions 
qoe nous avons été heureux de recueillir 
en exprimant I espoir que les actes s'y conlor 
menaient. 

Dins ces conditions, et les problëmei irri- 
tants de politique générale étant écuries 
désormais da débat marocain, nous avons le 
conviction que l'on peut aborder la conférence 
saos la terreur in persil lieuse que témoigne 
H, Jaurès; que l'on peut et que l'on doit y 
exposer, voire même ; discuter de sang-froid, 
en toute modération etan toute courtoisie,des 
thèses dont l'accord n'est qu'une question de 
temps ; que l'on peut et que l'on doit s'enten- 
dre uns qo* personne, avant ou âpre* lou- 
rerlura osa débats, sait astreint aux reoon 
étalions humiliantes que l'on noua conseillo 
de certains cote*. 

La France, comme l'a dit M. Bouvier, ste 
peut pua ne pas avoir uue politique maro 
seine. 

La programmé da s'ÀiUmagn* 
Dam un articlo intitulé «Avant U confé- 

rence d'Algéairas », la Galette de Coloqne 
àndîqae qnel est le devoir de Le presse sïle- 
nosade et oonrmsnt le gosvernemsnt impérial 
s'est piéacoopé d* raaaansbler tous les rensei- 
gnements qu'il se propose de faire valoir, e* 

*B U oOnléraoce, u 1 appui des   iùtérass «nmrnd 
■ataaai 

eeeMreuce avec une it tormstion incomplète et de 
se sntasr osa reasaignemeim aur le commerce et 
la atseetta *a alarac «* glalrsl •*'« des aour 
ses àsi'.iiiieaUBii. Il «s ee»t élr* qse l'Ail. 
asagaa fait «ta t de* rappnli é* —m nassastn * 
Tanger, de aee eonauls da carrière, S Casablanca 
etKrt, alaet qae dosas oonifircui agenta cooau- 
Mtirea aur las autres plsoaa maroeainea. Uals, en 
oatre, fssssrnsot pour la qsestion du Maroc, ta 
gouvernement s   attache  da i'ieansrtasM a es- 

» sari 
.  iossuseialree avec leaqmjlieq 

FoUxe daa alatre*  étrsngftrea  est  sa relations 
ssnetautes depuis oV* anales. 

C'est ainsi sue l'olilcs dea aOelrea etraupriree 
ésnteiida es» leavp* derniers a tu Sénat» de llam 
ksmrg et de Binsss d*e«v*fer a Berne ta snssrta 
le* sTue cansUea dea** la gweetéon d* cesnmsrei 
assrocaiii, afin qu'on les aansnlt* eu eejet d* pre- 
gramrae de le proensiae conitresee et allô que 
**B experU »*-** ressestoa d'exprimer tae rensx 
«és^aèens dan OOlsta eeaBpnersUax ailemsud» 
SSSJBOS rsppsrL 

<i» s miqlaai sar ces qoesliona au anlaiatara 
a presenoe des di 
ee inUreasde s'sct 

eqée les principale» questions ont 
ea eaieteil. 

i euvojes è lieiliu par le repreaaotant dl 

._ . de Hùlow, et l'on oroit que la prince 
Baiow a eu plus d'un aaaatstB coaaailier Dans 
tous le* ce» oa estima dana lea cercle* diploma- 
tique* qse la prince de BDlow «at en grande 

Partie responsable de la politique vis* via da 
Angleterre, politique qui aboutit a l'isetement 

de l'Allemagne at que  Von avait attribues,  !»» 
Îu'ici. aiclualvcmsst S laultisUre da l'empereur 
■mai»! 

L'attitude des EUU Unis 

On mande de Washington que MM White 
et Cuœmere, délégués américain» à la confé- 
rencs maroonioo, se rendront b Algésitss 
avec un proirrainino ûbsolumenl indépendant. 

Le gonvsrnemoni américain eatimo en effet 
que les Etats-Unis ont, en vertu des traités 
anciens, ries droits supérieurs è ceux de n'im- 
porte quelle uutre puissance européenne nu 
règlement de certaine» questions importantes 
qu seront discute*» par ta dulégnea. 

L'opiuioo em Belgique 
La A/a/is, d'Anvers, exatninanl la cDndntso 

qn» devra  tenir à la oenléeeneo   d'Algésirns 
le ddlegaô  de   la Belgique,   dit entre   uutre» 
choses : 

Pour ce qui nous concerne, aoes M pouvons 
qua esnoervar l'opiuio* es» nous avoaa lormu- 
lea loraqa ■ l'iiiltrveasioa ahsmaade s* prséandl. 
Si cette intervention revêtit une forme peu agréa 
nie, on ne peut méconnaître qua l'Allemagne mil 
S se ptatedre <ie la politique de M. Datasse «ai 
tendait a i'inoler. Ooenq * l'objet de la réoiania- 
lioa alkmaBde, c'est-à-dire la asavegarde de* 
intérêt» ecoDomiqses de toute» lea puisasses» au 
Maroc.il nous touchait trop dlrectmeat pour eue 
sons ne fussions pas plutôt aatiefsits de llni 
tiatjvsdu gouvernement de Berlin Pour le Mm- 
arsrce avec le Maroc, nos» occupone en enVt le 

feadaa. 
La quMtion des catholiques 

Vienne, t janvier. 
Dana les milieux bien inforsne», an prétend 

rrn* toeH esinoie en t»WO Wrs de 1* oonfurene* 
de Madrid, le pepe priera l'Autriche d* s'em- 
E loyer à la oonferenr* marocaine pour lamé 

oratio» do ta eiluation des cstholtquea en 
Maroc, lesquels, A l'instar d* tons ta non- 
musulmans de ce pays, ont toujours beaucoup 
A souffrir de l'intotérence maracsine. malgré 
ta stipulations de la coaféranoe d* bladrid al 
ta pmmaa»»» On lllllfc   IB. 

La »res»8 espagnole 

Madrid, 4 inarvta. 
T.s sente puissance rjui naît pas enéore 

répondu 4 la communication da gouverne- 
venl espagnol snnaneant la réunion de le 
conluruuco le 16Janvier est le Maroc lui 
même, maie oa a lieu de croire ose le snltsn 
acceptera 

Bien que plusieurs puissances fassent ac- 
compagner leurs rsprésentanls pnr dea délé- 
t;ue" adjoints, soûls les chefs de mission auront 
s droit de voter ter ta questions soumise* a 

In conférence. 
Rien n'est encore décidé sar lorjre o*   ta 

Juoslions seront traitées ni sar m procédere 
ea séances. 

La éoaférenoé elle-même en décidere dans 
waattaosséances, avant désirer dans le 
un débat. Le sons-seorétaire sas s flaire-» 

L'Élection présidentielle 
et fa Presse étrangère 

Paria, 4 ianvier. 
Lea élections imminentes, et en première 

ligne celle du Président de la Bépublinae, 
semblent ne pas moins préaacuper l'opinion 
au dehors qu'a Paris. Le disette de Vota a* 
demande quel sers le chois du purti républi- 
cain et la pliill a croire |u* c* (Jioix cuesera 
dti lasattsJactionai'lean mêac«non Fiarnct. 
Voici nomment le grand joui nul libéral ber- 
linois exprime ses vcuui : 

Le mscipfiae du parti répubikaln se fera aaas 
doute esnbr su Congres uo Versailles. C'est lé 
1» meilleure anéantie que les taasntuere» se- 
crête» d» la roaliliou réacUoaaairesont daitinéss 
S Ocbousr L union de tous Isa républicain» est 
d autant plue urgente que, sur proenstaf éJsc 
Uos* légiabstivesTle parti républi a in sa troi 
expose asi assauts, sur les deux flanc», 
HosarrMas et des socialistes qui as eest di 
du bloc républicain. La teoMon des rai 
franco sliemeeds s contribue eertsisesnenl 
terminer Dette g-raft Réparation. 

Ea vus ds cette  «ituatum, on  eepére vivement 
Sue lea diplomate» esropsana t U coolererce 

Alsesiras sauront résoudre I» problème du Ma- 
roc «"une leçon qot BoHeoBcoord svee ta dignrsS 
et les iotereu de toutes le* sstioss. Us* sol» 
Uo* heures»» estd'uae imporUnœ apSciala pour 
ls Praus* psrc» que. sas prsobatues Olialasaa, 
use situeliou pebtique uteruatiuaalo messes*U 
pourrait «Ira avanUejeue* pour le» tleiueu'squi, 
généralement, ne sont pat considéies cossme us 
~)utlen de la paix 

11 serait regrettable, et an point de vus 
merciol très uuUihle. qu'a causa d'une te 
international'! vinssent h ae former le» courant» 
du »evsss de Boulanger Les relations sosstssr- 
oiata fa-aoso-allemandes viaaasst jssUaieet ùi 

idre uns telle eitesaioii que toute ealravs a 
continuation nanaain*narait de grosses per- 

IUX deux psHàss. Las cotamrrçsnls et bs 
__JBtrtsls ont d«)a obtenu de vrai» »ucesa : 1 
diplomates doivent lâcher ds les compléter. 

LB Pott, journal très'cooservatearel pa: 
tois officieux, liant nn Tangstre anahnrnfl. Les 
idées exposées par deux organes aot,ni diffé- 
rents paraissent bien dériver d'nn même 
point de voe.qai est celui des milieux gosver- 
aementaux eux mêmes. 

La PwU Mali Goscttr écrit sous le titre : 
■ Pourquoi pas tu 6a ' i 

La seule chance de voir il. Uabat rester * la 
pré'ideme réside dan» la possibilité d'us* il 
passe entre MM Doumeret r/sliieres, Impsi . 
daat on aortirait par ans lutte vers M, l-subet 
SI cela se produisait, oala serait ou événement 
bien soeuellli en Angleterre, où M Loubet e»t 
eoasiderd oomuia un vieil ami qaa i 
aoas si estimoa* tous. 

Sjtelsj s^ retire V SjTfun 
Parla, d janvier. 

U procès banale par  H-  Svsasoa  aéra 
«su* Mas*   vaave Syvaaso a  art appât* aa- 

pàard'hui aa tribunal eivil tl» la thêta. 
La data de 1 affaire ayant été 1x4* sut 

«ne r*voe*t do U. Syvaton pan ait ta oon 
aalté, at la prdiJtial rafaaaat d'aïasmar la 
débet. U' tsessard, avocat d» JaTSyvsé*- 
pèra, s est retiré, lataasat da siaidar. at aa B 
tasaréaa stllialli. Calui-ri s roataéavaela 
détasseur de Mm» Syveéon s* lavasse aed 
avasen fart Raar ta de*» 4» i affaire Wfseia 
ment U présidant Diua a renvoyé l'affaire ta 
17 janvier. 

LES ÂHTIMILITsRlSTES 
Paris, 4 j-tnvier 

M   AinîlcireCipriani, acrj«itié par la ooar 
d'assises de la Seine dan* le poorsais* eonire 
les antimilitaristes,» (oit pteserder ee matin s 
b Bourse du trsvsit  ht rearudootion de t al 
Ich* anlimiliiariàie qui   a motiré l interven- 
tion du parquet 

Tl la fait suivre des lignes suivantes l" 
J'svals avec visflt sept  csmirades signé celle 

aISclia. Es m'ecquittanu, le 90 décembre, le jury 
delà Sein*  a   praclssaé   qse   le n avais tonnais 
aseun délit  H a secoua*   men droit » U peoas- 
gsade. J'en as*. 

Celte efflene a été enlevée par des agents 
aussitôt apreu avoir été apposée. 

Ajoutons qu'a la Bourse dn travetl ta dé- 
légués de* divers syndicats dont les membres 
viennent d'être éondamade, ont décidé d'a- 
dresser nn aaniréste ds proteatatien an pro 
Hanaata 

Saint-Pétarsbenra;, 4 jasvier. 
Le préfet de Saint-Pétersbourg a ordonné 
rx fonctionnaire* d* la polios d* prendre, 

oonjoialèsent avec le* portiers des maisons, 
des masures rigoureuses pour le déaaiaseinont 
de ls population, aa moyen d* Insulta opérée* 

ar les nersstraet. 
Toute découverte d'armes sera récompensée 

er une somme à arasant. 
Lee  dommages   matériens eaaséa * Moacou 

par l'in«arreclion août évalues a 150 miHione 
de roubles 

Moscou, 4 nwvisr. 
Les arrestations   et  aersraiatuoos  aoasici- 

Uairea On mssae continuent. 
La général   Meyendorf a remercié ta trou 

#s au nom de l'empereur pour leur fidélité et 
écrasement du l etnealo. 
Les ibéétre* ont opéré lenr rénaverture. 
La circulation dans ta ruée est astariaéa 

josqu'à minuit, A partir do taastt. 
La Bourse est reésveoae ferma. 
L'interdiction pour  ta purifie d'employer le 

fétépltoao an   villa pour  sorre*pondre  arec 
Saint PéWriuouig est rîatfareusesaent main- 
tasaai 

«n   «ydaréVat/ *é**a4é 
Le général Avarianof, rdesatnsent «rféte. a 

4té dégradé pour avoir   aorticiaù a» 
meut   révolutionnaire.    Il   e aie 
Saint Péiersboarg, ou il 

Le professeur Vorobief, qai «voit établi 
ehex lui une nuabalancs pour ta révolotian- 
aaires blessés, a été taé d son doimale d'un 
eonp de revolver par un officier. Lae eircont- 
tsuces de 09 aoeurlre rappellent exaesesncnl 
ta conditions dans l-sqeelta avait été lad 
quelques jours auparavant, par ta révoiailoo 
paires le chef d* la police da effraie. 

ta ■■snaaessssaj mm emUmmwtm 
La situation est Kstnnnio reste mauvaise, 

parliculièramont dans le district dTJpael. Les 
pfssvioiaires looeiars ayant ans ta armes et 
arme leur personnel aeoosipssrswertta traapea 
oui sont «avayees peur esuUier les rsbatta. 
L'ajtiUUoiipolimjiie.qui parlderijnsvertiiéde 
Ôorpst, ae rattkcae A en aafveaisnt peiifin 
»oi.t, parti de Finlande et rsathaédasu 1 Jo 
germnnlaud el cbei les l'^Uioniens. 

-S. Pi ter*bourg, 4 ianvier. 
L amiral Rojesttensky adre=se an Horoii 

dV/vmMi uoe lettre dsna laquelle U réfuta plu- 
sieurs des assertions du capitaine Klodo. rela 
lireraant à la bataille éa Tsan-Staa ; il ajasSE 
que pendant la batailla la flotte anglaise ae 
tenait raasemnté* a Wel-Hui Wel. prêta à 
losaber sur la flotlerusie.su cas ou celle-ci 
Bsuaiiéehapao aux eeuna daa jnssMiais 

Catto uilormation. qui fait grand bruit iei, 
r a rail sons   la   nunousabtutè parsansiail» da 

sssiral. 

as* prossié 
fessddndé 
etrangrures, M. Oyrde. n'acoompegner» pas te 
dae d'Almodovar, pare» qu'il remplira ta 
fonctions" de ministre intérimaire A Madrid 
durant la conférence, où le duc emmènera M. 
de Cologen, récemment représentant do 
l'Espagne A Tanger. 

La presse espagnole continue A publier des 
article* sur la conférence, dams leaine!» elle 
émet ta supposition qu'on aurait fait table rase 
des stipulations de la convention franco-An- 
glaise d'avril 1904, et da la convention franco- 

LES VOLECRS INTERNATIONAL X 
L» scandale judiciaire  —  L'arrasU- 

tioii d» M* Deatrei 
Paris, 4 jonvier. 

M' Oestres a renouvelé aujourd'hui ta pro 
testauont indignées qu'il oppose A l'accusation 
dont il est I objet. 

A la direction des efruire* criminelles, on 
donne des explications don il résulte mil que 
M' Destrvx avait, avec la bsnda Mirabei, des 
relouons autres que celles d'avocsl A client. 
Y a-t-il la faute professionnel la on complicité.' 
Lés snngistrsts de Marseille noient avoir en 
mains des preuves suffisantes de enipabiiitc. 

Petites Informations 
RAHI8 

— La* ssini>tre* ae réueiroat vendredi matin 
en Co»*eil h IHJ>«, aaas la prsVidears de 
M   LaMbsL 

— Le baron d ■ Bnxaull de Roujo-i t, ooas-cael 
du ateéoante, est ii*c« ié a sa* dosnicite, !7. 
Marceau, t I «*re d. 46 an» 

— M. LJést*Ntel a terminé i'ètuss d* rapport 
de ht Csnissi-srn» d* Csnero ; ou rstx-ad S de! 
•SBOtton» d'suiant plu» énergiqaet ans l'sQer 
vrsmasa  est   plan   viv»   pusti le» eeira  de   b 

— Ls commandant Frerejren bteurpe é'execu- 
tient sommaires en Meantseu*. IMURMU-B prêchai 
uemsat an rsnu.1 ds «mr-c. 

— La Secété (ieinbexta lait eoanaltre as» la 
cérémonie aaauelle a ia mai-on éa Ciarnbette, I 
Vitto-d'Avrsr.Sttra lieu le 11 janvier, «oui U 
prsai-tenei de M   Etienne, iBisutr» de U gserre 

— (J*c jeune femme a est jelé*   S M Seine, d* 

-I    II I 
lavoir da quel rAaJa», avec sa ailette as deei 
«a» ; oa les s rsUrtrs vivaatoe. 

- Le groupe aaoislist* aansé  da 11 

pmrnse* ds saUires ea* usas] osVrvers da  Drsat 
■aavnvla pesjr aa saala de r*ae*a*J, 

évadera*stii est tasreoaas :  la 
pMaaAauaeralaasfs, 

— L* talasssat de Mm* Granséer a OU oa- 
v»rt l'bofétal ds Hijos, isgstsir* uivarast, s*r 
vsrs divers legs ta» M ai aaeda. le masse bérHa des 
éSBtattaaaet de aè K» frase» psnr laar sancs- 
ita 

— l» eassBier da Peags da Hoaasslan (lsarst 
a été éésalW, tu» M nu de** ls ausaaa. 

— (Je ree énorme  •*«»t effondre  l Met 
ffiaroisj esr   la onave» iaaabrs  d'uaa Al  
dut an* : doux peraonaes ont «U grièvement 
blasa et a 

— Un» aetascatts oooduilsw.psr dasx Perl 
riens » est letse a A «lesta es Pertaota (ssesjasi 
sur an laad* ssanreadant sus a sait aaas eoaas 
en usât aa carrier at ass «nia», 

— Upnuteear daa aaeanata, A Port Vendras, 
a easarsli sa s'écrouUal un oont-emsitre at ans 
ouvrière  qai   ont ltt  asphriMs  sous   ta  de 

«TIIAIMIffll 
GalHeante II eanence aa vtaile a» roi d'il» 

II» pour lepofae oé il sa rendre » t'eipositioa «S 

- La pr4.ee* a»srabi»U Kroneési**  serai! a la 
veille de quitter Londr»» pear St-FHersanasg. 
- Un» eesr, dea ■ allias os aant Al rasas os A 

ffeniaso   (Italie) ;    piuslcars    astres    ai a» ai la t 
rmoes. Oa craist qu'il s'y  ail des tanVunse   Don 
eoooBro ont *t« savoy**. 

Osa soeassana ds trseakUswst de terre M 
«att asntir à Agisse,  a  tirât  et  A Tria***, 

sans d ailleurs causer d* •égpss. 
- Lisait* mBB*i*BBt d* ta osa* lit es : affe aa 

•^t-IBasV _ 
A la raaapslaa USUSMU» éa Nasvst- .ta. 

— Les eofoel** sad-slrtasiass ont résolu d'os- 
vnr leur» loris I tous raaaat* et Basa os bat 
• ile. ont  anràaa d. pr««dW ta  raassa ds frat 
- Un* lérststiM auruLéoUbé dans I*K*uaU*r 

'   ranolen prissent!  Boy Alfero   Les 
Oosyaasai atdja Oass* sent sartèss 

— -Jl* enV« Ar*s**sre a da 
Mr» rsqui» pour louer des pas radaonlas : M. 
Ftaoaavalt s serré VttW aaaiaa ea S boaras et axt 
autos » aenaadse. (Chiffres offcWs). 

— Il vient de oseurir a rrsnana pPaairlieaa»1 
au ouvrier nommé Ma» natal, **i avait dissipé 
sa T saostani Mnnaga os t» ansnoss. 

— Tout (ait prèveir deae l'Isa» sa* fsmms 
oeniblatil» a csiie da lass. 

— Lea Etat» UeU as preadroal pas parti dsni 
ht r*>ol'iiiœ qui cnntinae 1 *ssaaarlaBSsr Ssiat- 
Suffis, 'PîT^-1""*»* • »* *■ 

Carnet dti_ Lecteur 
OnTUILi 

A Taaeasanp.- M, Bsert. ttal an dtssssat a» 
aUaaiia de (ar du Nord, « Taurcoiag, srait aa aa 
songe d* aneaaass jour» t l'oesasisn de la naa- 
vslJfl année et était slè sasssr se* va 
U isaaius.ctui »on pr«Aé»*es«er. M- 
aataatlBBBsal esarl de iiBHaaa>Aa 

C'est ALess-a» a atté fraan* feaar _ 
subit*. La a an* ails as oèeèa éa M Bssrt a été 
cuoau* par a* laissas***»» asrvcau dans la DU 
tioèe l la sassrta se Tae ne»as 

La délunl, qui   atalt très   estimé. état! Age an 
15 aaa. 

cultivateur, eejotat s* nwhs «e utatm. «' 
«adé dsua se Mizasts asuvièute aanéa, «at en 
banaatr aaaBat a asabnirse, ISotèX. an 
taatia* dan» tsés aoraareaas assjaassa*. L» 
Oneeil municipal. U Variât-Nioolls. mata, aa 
lèlu, et l«cotpjds iar ara ssaspisis ssntiiAaasnl 
aa avant da eartèaje tJatra lea aaaiaraaais **- 
uasKUi ds avaada agrtaaè» d* la résdea, a» 
remarquait iwi la alupjrt des usvrrsa, adjetas» 
 aanars wasaripaux  ds oaataa. B - 

encore oaa èfréajatto*» de 
douane, dt la gaodaasurie, ete 

Au cimetiexs U Vsrlal-Nicolle * adressé an 
termes ému» un lénaeetsng* d* «jmpiliue a ls 
mématata é^lasjL     -. —. _» _««w    _—- 

./i*tfti4Kiinr»Basr 
leur d'éco'i*. t.mq aasjoaaus ont «M afferi*» par 
les adjointe al aaessoa  ■dra<atB   par Us esasutU 
da l'ééeè», par Isa   asséUstinrea éa  oaataa, par 
l'assacraffon aastal* éa   ls  ra» da Vlllsr» 
gerbe par an Jpreape d'snsaeas ésèvss 

Avant keapnrt peur Pnasia *é le corps va 
être déposé dans ha cavaea de faatt'le, etn* dis- 
cours est été pronocisés arts d* fa gars da Nord, 
par MM Pabret tMaatésar artaèVe è Volen- 
clennes, Drasrt, Braso, I sanay. Lede-cq 

PRHCESSEI4M0ZL" 

Paul Di 
tUoiT.r«U UI L Uoi,«t«u U U1U «t m lad. 

P.il.i 

riaan. m 1»70 U r «M t  

/-^-v... ».... [   ||f> |B 
■ il    U«—»»M t 

■-, ^«, ■ w+ •■■■ mm 
l»JMi, l« —iU. m ImVi 
It "tall* ém LaMm. HOrak 
aataù aao UalMda ~ 

1 laaurtaa Uaa | 
aiajaHa>—aj>a«ai 
•aa Ikaaaa aa iadar 
l—lilal aiauana 
"Mit. aaïaaa 
taairianatlawytaaj 
iâaM*l M jaillit t 
hiaiar AaHMM»Mi 

ban a la (air» IHIéM   aanaM ' ' 
ëoiil il alait aa cala la diiaiala, I 

fcaaoMirt,, «a b 
fcnraïa. ftH M 

aaibat a |ilnia»i la aan«a ban •_ 
a qwla,aaa anaéaa,  il  paMb aaw a 

»■ r«a «bM h« 
aaujia da aaeaod alaii. U axi 

temtnmInbinliam a* _,. 
naabt 4n «anaaaa et taaalt CM ■ 
jm bira aaa- S XVrSab   «a a 
■■I llll Hl     bcaaa.   Il ni II II 
«al ba nrla.lb.al. «a. fm\ I 

■"-'"'"T* ' "'"' ' "^ : 
paa U ftot la In nlb/^K 
elba aa aanpt patu jSWliiii : ba ■ 
I»mll1l.-b»,.il. „ i. i 
' • braat pautr J"i-'-,i iai»|nai 

Daaab fn>bja»abhabTÎSlï 
atttn toabaiabmaii l'aap 

lîaba,«aaaaB ialflllaaaia gaT ' 
-«Uns a^mabVanbïa 
la lui  a, «-«a »I»II 

a. iia.i.1. plai 
Dana ba jarai l'exaaMa, I 
UniprbaîaM   i, 
inHalMk, «aataaa 
atakbarc 
Caaaia 

i lapiSa «| 
« aaa Haa. Ilia a aa 4 
«abla, « mf, la ataro.,» j 

tiCÎi»  i     lî  
«M «V-*1»,*■ »—< " < 

•ttotmic «aansan 

Ua aliliali la  IHI,».I 
raaalb laa Laataa 1» lt-i ' 
auront Kea baaneii t laa, 
a U oaai aanaaira. 4. 
10 h 3|i. natr aa aaaln 1 rtj 

♦ ^araSaS«,: •■•^ 
' avisoansaa 

APRÈS W_^ARATI0N 
Paris, 4 Janvier. 

•4t nnmmiasfcne luttfogserlaasentair» chargée 
d élaborer lé nyini.tatil d'adasûiisiretion pu- 
Uiquu do le loi da awpnration da* Eglises et 
de l'iimt t'est K-unlè >«t a adopté t) Uxte coin 
plat du profet do décret relu tir aux pensions et 
alloeaèterwdaes aax mûnislres de* evataM, paé- 
«atvtd par |* essuiwwasaaiiion elntrajéni ds la 
P-*psr*T. 

L» ptasea d* déanat sera transmis ae^i; tsseiJ 
d'Etat par ta saine des niintstr** compét. *ts 

um* nrHn 
Pana, 4 jaasier. 

I « priace Kardiaat. I d* Itsv.e-a. avae on* 
aarts rtosabra»»»», est arrivé a rtaia «a matin 
par IFbpreaaOMent. U est rsenrli A midi, 
par le anal d Orsay, sa rendent h Wadrid. 

La trito avait été panas*» de la asisiisn «t 
nantre da Bevièra oa rendant en itrtrrisM du 
prince, s Madrid, avae l'infant» ldarloThtj- 
affat, senr da ta AsptVarsna Xlll. 

ti ÉmûTra 
Si l'alarnbourg, 4 janvier. 

PlusUars ionrnrux sfffrmani ans 1*  déficit 
fsBBSjia atttt paat être évalué o 481 mil 

ECrupulensement dé favoriser te parti révaln- 
lionnaire s'ils ne voulaient pas nue le premier 
■uiniilre renoncètè s'oceuperde l'amélioration 
du sort de leurs cor*«darVoniia4re*. 

•iaint PétennSoorg, 4 janvier. 
En Courlando, I Insurrection eonUnue. 
De  nambraax ahétssax  tout  ans a sac et 

iaeendiés. 
On signale aa grand nombre de pillages 

d'armes, do violences contre les naisinaaa et 
d acte* rnvMuUonnaims se tout» sorU. 

LA REGION 
lien* « a im t Mil 

„_,. Si-Plias simaïai 4 yanva-v 
U rnsas»   Ulta. atrrs.1   mtmiuâ W   au 

Sml^mSttTM^fyi 

iwSîî 
iananient   ottle   assertion.    La 
bar rfconsnajidA «a»i» dVittr 

Iaaa Cttsnffrnwsiaa» da liacostou — L* 
aasObeui-nni aa aérait suiesdn 

L'incoona que l'on trouvait svsnt-hiercoup* 
•■.t daax sur la vois farréa pras de La car», a 
sktagaèarrd hier au aimettere de Berlin, son 
ide alité n'ayant pu être établie et personne 
n'ék taé venu la réclamer. 

rvéMasna* tes s* d» eaape 
 '. ■ y   a   Irauda émirs  »s* le 

■agana aaaat s'est saisi ad at qas eatat avait est 
myntéjr taae : la anale arrsjrnms «al, peut être, 
pourrait   donner da* aaaqs»fTiaaarnih aar es pourrait 
pstat aar lit une  feamms que  1 iaeona»   était 
venu volé dan* h paya ave» lintsnlsan, dit-on 
d» la déetaw  à reprendra   d'incicsn**   rqh- 
"Vaiar 

Lu «atlheur »■» *tait *ét» d'nn camplet tvofr, 
ifctd »aa» v*»>ssasésa m asasjasl an asaliam A 
icats; il parait^ entassa. 

ÉPOUVANTABLE 8UKÎI0E 
A. B<tfé>n<Uél 

Un tonnelier .leraeurs it Avenue VeTloa, la 
sieur Dumont, Agé ds 5i* ans- e testai de se 
eaicider dans dés lUtiditiadV aarataJsssaaaavsai 
drs nos tiquas. 

duarat avoir isaorM «s déni .Hlr« do pe-wi», 

I* malheureux s'est tranché la gorge avec 
pusjtnsrd. 

Son état est désespéré. 
Ou asMioae que 1 infortuné, qui est marié et 

père de X enfante, a agi dans aa aeoaad» 
fièvre chaude.    

AUDACtEUX CAMBRIOLAGE 
t\ Bosendafil 

Cotra-1ort enlevé «t e>eotré 
Uae bande erganisée de asasbrtaleaTS anèr» 

1 A Oaakerqua a vec a 

Nous avens rnenùoeuM la oasa^yiolsass do la 
maison d assurances siiuéo su qssi des liol- 
IBUSSIS, otit lourd cnUm-iort fut descend* 
dsus le rue el qui ne prjt «tre ourert par évite 
ds l'or ri véedee douaniers [rentres vois evsrent 
lien dans de* conditions idVaiiquM A Donker 
qae, Melo et Henandaél. 

C'eat aaeore cette dientaa comme»* an» [g 
snaaaa a aasanaa pour y travailler, at noua 
allons voir qu'elle le fait avec nne vérlubln 
virtansité » lsbrauernaLsen lVyaert. titsee 
la losig d* canal de F urnes, A l'angle du quai 
Vaahnnet de la rue da Poer-A-Chaux. 

fiiar «aiin. vers six haures. le charretier 
P*tH, «ai habite ègalessent dan* an de* corps 
d» bèUasent. sénat*tait aaa la bernera dont 
netu aerlonn plus bsnt était grande oeverte 
st «a* la liAaali wi aarvah A La laraer eieàl 
Efi 

Caaaan î| m reaUail aa coursât aasu U. 
Bayaart, U a apaicut ao aasssnt devant I» 
baréta, «ta la porte de «efte aièos avait 4*4 
fraetarée et rrn/f* parquet taft rOTrené ^ pa 

'     sar aaa entralaita. M. Beyeert arrive 
llenaanategaeta 

daa» 1» sa ressente- 1rs lia as m ta aatiaïadal* 

naba sar la llaJaat tiuW noobnt a> b Mr». 
"b aarran. 

Caa faalaa mbil M Mm par  M «MU 
«et ta* reasanvè |deja ta*ssV 

La   pièce at U val   a  4M  eommia, • an» 
Mperfloi» d'fovirva lt «aatroa çsxrè*. 

A gaaahe ee trouve en, bures* ds deux 
mètres de longueur. A plusieurs tiroirs, dont 
l'un, celui pièce près d'une fenêtre non atonie 

de r»W frustes gui   IsisaU  partie de la sosnmo 
talA«tanCTénastss>osii iliai   ' 

Il éuiiatoraff baarcs tli  Près 

Peur  l'ouvrir,   ta audacieux cambrioleur* 
oat tait sauter qn des Usaeaax places Ajpauche feaatajpr as pa'aaata asuaaa." 
oa dessous En descendant, le tiroir fit sortir      Ce citvaaa a aaa langueur d'environ 40 e*n- 

ra hors ds son iogenw-iu. 
" ■*■ «ra tronvèrt 

la reeette da ta 

S Pêne de l< 
Dans oa tiroir, Isa malfaiteurs  trouvèrent 

ane somme   de MO francs 
pninté*. 

■tarière le bamea qui sépare es asanapaa 
•art* In ptèea an deux an loruuut mtaaapara 
de bas Banc, as trouvait le coffre-fort, BB 
misMidnètTO t iOd kilo*. t*sj«el «tait plscé 
sar an socle a» bois. 

L* dessus du coOreéuit garai dune série 
de relier» dens lesquels étaient nfacéa lea 
livres an eosassava» et dlrtaeataw eheattas 
eootenaai des paniers. Caa causera (niant rs- 
tsaaa par ta aaslssltsaie al despaana  è droite 

qui servait d'atelier 
Pua* iasbandiu, après avoir dépisté le bu- 

reau pas r se iWrer «o passage, deaoeudiretil 
des*» sociale coffre fort, qui,pour être trans- 
porté l»n d'un récent dén>#n«gaa|a*>nt, avait 
nécessita |e concours de eiaq harassée. Ce dé- 
AW pnmrê «a» ta MuaaNdaiaars devaient dire 
ansasBanaam. 

le coffre, outre de*  pépiera de famille 
.   ta 4 alataa fMiaaUas   an ceracjére 

anaaiaérianx, se Iroovaient dn» litres de renie 
ttpseaapfr 

sTLaa 

aesampaarna et fft rsarèasrr 
itaaassjh a»  traavi h aiilei 

tna*»n »■■!»■ IBI an aâaaatt è  Irtud.   taon os il fui trouvé 
- très prohaslement qui aveh servi A      La* lèsaltale  éa 

, qui ne a 

u'mé*r*a at une lergaor da ttas ennliroctres 
On constata ane ta malfeilears ave tant 

tnst d'abord eesaji* da sVawtarwr la oeffre par 
le fond, pats fia «s g SI ai tssste 4a III ISII ta 
nsaaas, n'y anmaaaaa ans, ils staast sanair in 
A un a naape da burin, ee qui a dé laar 4a- 
msadir basai aaa ds aaaspe, tous ta» rirais du 
haat du coffra Ce snruhte dacspilé, ta maJUi- 
teur» dareat eneara srrseéjsr alustesrrsalagaai 
de tôle pour arrivai aaa valeurs «t A rargaaé 
que le eoérra eiitarntasl. 

sssre an paaisa a 4epk permis da aaanir aa» ta 
rambrioWera ont transporté la eadlr* lart à 
lattad uarbsriot va>Jé a Mme Deaeaélta, 
repasseuse, ru e Ju Four à-Chaos, at atrlnias 
iudise. (DQI gaspoîw f a on ee trouve an pré- 
Snoa d'air vol contrais par ane h* né» d» mal 

itoare. Traadaars et ar eoen n te r», eats soe aa 
en eonatate la préeedee A le Imnliera. 

L'tsnilkiseJ» fHjtirrfie 
Llnculnn») A llltnsraniaVan 

Lsnqaétaan saveide la tnsuvaiU* d'nn en- 
ftiit iiouveso né.qu* nous avons algnaéenisT, 
a shosii rsp-dgroient A on résarUl 

Pas «tas ers*» été sis^tada aa   iBiailsiiiil 
de police, celle d uns Bisnaal   >..,,  leanie 

1«« • 
Témt d* I* fflfe S.., 
p*ur*niv>ia ajaaaaait surpsasa 
ds vis Une» n'ayant ans rfj 
d* reniant. 

Sii^:«r^int^iaLi 
^&Tsrtût^tmi¥t 
traeaa a> *aag 

£tj-^sœ£«mtîzïzr* 
El» a» réveilla sasèa an qaan d aeur» 

tntHrUta la asert de saai aassnt. 

Vendredi Batr. uns 
lésa non V«rss*nk, vint i 
alla b paa 1er aur 1*   talus  du qi 

«e   Ureas»  i 
SU  arasaïr»  1 

lelaa du ea 

lié» a» a*. . 

dit la  maatn an 
mmmmtmt m 
dalimaatla   ' 

BuWISEIrt 

\T"mf*rm"M>fm 

u»a»iaj 


